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Cadre Intégré de Classification 
de la Phase Humanitaire et de la 

Sécurité Alimentaire
La FAO, par le truchement de l’Unité d’analyse de la sécurité alimentaire pour la Somalie (FSAU), s’attache depuis février 2004 à la 
mise au point du Cadre intégré de classification de la phase humanitaire et de la sécurité alimentaire, un outil destiné à améliorer 
l’analyse et la prise de décision dans les situations d’urgence.
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Le Cadre intégré est une grille normalisée permettant d’agencer l’information concernant la sécurité alimentaire, la nutrition et les moyens 
d’existence de manière à obtenir une image précise de la gravité d’une crise et de ses implications en termes d’intervention humanitaire.

Le tableau de référence du Cadre intégré (voir la figure 1 à la page suivante) fournit des détails concernant les quatre phases principales: 
1) Sécurité alimentaire générale, 2) Insécurité alimentaire chronique, 3) Crise alimentaire aiguë avec précarité des moyens d’existence, 4) 
Urgence humanitaire, et 5) Famine/Catastrophe humanitaire.

Le Cadre intégré répond à la nécessité d’assurer:

Un consensus technique et un langage commun: le cadre permet de créer un consensus en offrant un langage commun pour 
le classement des divers scénarios de crise selon leur gravité et leur impact sur les vies humaines et les moyens d’existence des 
populations. Il s’appuie, en les complétant, sur les initiatives mondiales actuellement mises en œuvre pour uniformiser les principaux 
éléments de l’analyse et des interventions humanitaires, notamment les projets SMART, Benchmarking, Cadre d’analyse des besoins, 
Humanitarian Tracking Service et Sphère.

Une alerte rapide plus claire:  le cadre permet une analyse rapide et efficace, assurant que les informations du système d’alerte guident 
la prise de décision et ne sont pas ignorées. Les dangers et les vulnérabilités sont pris en compte et intégrés dans les déclarations de 
risque. Trois niveaux de risque sont prévus: alerte, risque modéré et risque élevé. 

Une intervention stratégique: le cadre intégré renforce l’efficacité des stratégies d’intervention en reliant l’information à un cadre 
stratégique d’intervention. Non seulement il fournit des critères de référence permettant de déterminer la gravité d’une crise, mais il 
établit également un lien explicite entre l’exposé de la situation et les interventions pertinentes, pour répondre à la fois aux priorités 
immédiates et à des besoins à moyen et à plus long terme. Cela permet de déterminer quelles sont les meilleures réponses possibles 
selon les différents scénarios compte tenu, notamment, des capacités locales et des interventions en cours.

Application du cadre intégré 
à la Somalie
Le Cadre intégré consiste en un Tableau de 
référence principal et plusieurs éléments 
d’appui, à savoir:

Des grilles d’analyse: elles facilitent 
la classification de la phase et guident 
l’analyse des interventions grâce à un 
agencement transparent des principaux 
éléments d’information.

Des protocoles cartographiques: il s’agit 
d’une série d’outils de cartographie et 
de communication visuelle normalisés, 
permettant de transmettre au moyen d’une 
seule carte les principales informations 
concernant l’analyse de la situation.

Des tableaux démographiques: ils 

permettent une présentation systématique 
et efficace d’estimations concernant la 
population, par régions administratives, 
systèmes de subsistance et zones de 
subsistance. 

Les deux principaux éléments du Cadre 
intégré consistent en une analyse de la 
situation et une analyse des interventions. 

L’analyse de la situation est une étape 
cruciale et pourtant souvent négligée 
du processus continu d’analyse de la 
sécurité alimentaire et des interventions 
à mettre en œuvre. Elle sert de base pour 
l’identification des aspects essentiels 
d’une situation (gravité, causes, ampleur, 
etc.). L’analyse est en principe largement 

cautionnée par les principales parties 
prenantes, notamment les gouvernements, 
les institutions des Nations Unies et les 
ONG, les bailleurs de fonds, les moyens de 
communication et les communautés visées.

L’analyse des interventions établit 
un lien explicite entre l’analyse de la 
situation et la conception d’interventions 
stratégiques pertinentes en matière de 
sécurité alimentaire. Elle permet de 
rattacher l’évaluation des besoins à la prise 
de décision en proposant un large éventail 
d’interventions visant notamment à: 
- atténuer les effets immédiats
- soutenir les moyens d’existence; et
- traiter les causes sous-jacentes et  
   structurelles de l’insécurité alimentaire.

Publié par la Division de l’économie agricole et du développement (ESA) de la FAO, avec le concours du programme de 
partenariat FAO-Pays-Bas et du Programme de sécurité alimentaire CE-FAO. 

Division de l’économie agricole et du développement (ESA) de la FAO : http://www.fao.org/es/esa/
Programme de sécurité alimentaire CE-FAO: http://www.foodsecinfoaction.org/

Food Security Analysis Unit - Somalie: http://www.fsausomali.org/
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Classification de la 
phase

Effets de référence clés 
 (effets actuels ou imminents sur les vies humaines et les moyens d’existence; sur la base de 

preuves convergentes)

Cadre stratégique d’intervention 
(atténuer les effets immédiats, soutenir les moyens d’existence 

et traiter les causes sous-jacentes et structurelles)

1 Sécurité 
alimentaire 

générale

2 Insécurité 
alimentaire 
chronique

3 Crise alimentaire 
aiguë avec 
précarité 

des moyens 
d’existence

4 Urgence 
humanitaire

5 Famine / 
Catastrophe 
humanitaire

Taux brut de mortalité 
Malnutrition aiguë

Retard de croissance
Accès à la nourriture / 

Disponibilités
Diversité du régime alimentaire

Accès à l’eau / Disponibilités
Evènements adverses

Sécurité civile
Avoirs relatifs aux moyens 

d’existence

< 0,5 / 10 000 / jour
< 3 % (indice poids-taille <-2 Z-scores)
< 20% (indice taille-âge <-2 Z-scores)
généralement adéquats (> 2 100 kcal par personne/jour), stable

régime alimentaire diversifié, de qualité et quantité constantes
généralement adéquat (> 15 litres par personne/jour), stable
probabilité et vulnérabilité faibles ou modérées
paix prévalente et structurelle 
utilisation généralement durable (des 5 avoirs relatifs aux moyens 
d’existence)

Taux brut de mortalité 
Malnutrition aiguë

Retard de croissance
Accès à la nourriture / 

Disponibilités 
Diversité du régime alimentaire

Accès à l’eau / Disponibilités
Evènements adverses

Sécurité civile
Stratégies d’adaptation

Avoirs relatifs aux moyens 
d’existence

Appui structurel

<0,5/10 000/jour; TMM5<1/10 000/jour
>3% mais <10% (indice poids-taille <-2 Z-scores), fourchette habituelle, 
stable
>20% (indice taille-âge <-2 Z-scores)
presque adéquat (2 100 kcal par personne/jour); instable

diversité insuffisante chronique du régime alimentaire 
presque adéquat (15 litres par personne/jour); instable
récurrents, avec une vulnérabilité élevée des moyens d’existence
instable; tension perturbatrice
‘stratégies d’assurance’
utilisation perturbée et non durable (des 5 avoirs relatifs aux moyens 
d’existence)
Importantes entraves sous-jacentes à la sécurité alimentaire 

Assistance stratégique aux groupes en situation d’insécurité alimentaire 
Investissement dans les systèmes de production alimentaire et 
économique
Faciliter la mise en place de systèmes de subsistance fondés sur des 
principes de durabilité, de justice et d’équité
Prévenir l’apparition d’entraves structurelles à la sécurité alimentaire  
Plaidoyer 

Élaborer et mettre en œuvre des stratégies pour renforcer la stabilité, 
la sauvegarde et la résilience des systèmes de moyens d’existence, et 
réduire ainsi les risques
Mettre en place des filets de sécurité alimentaire aux groupes à haut 
risque d’insécurité alimentaire
Interventions pour une utilisation optimale et durable des avoirs relatifs 
aux moyens d’existence 
Mettre au point un plan de contingence
Corriger les entraves structurelles à la sécurité alimentaire
Surveillance étroite des indicateurs de résultats et de processus 
pertinents
Plaidoyer 

Taux brut de mortalité 
Malnutrition aiguë

Maladies
Accès à la nourriture /

 Disponibilités 
Diversité du régime alimentaire

Accès à l’eau / Disponibilités.

Dénuement/Déplacement
Sécurité civile

Stratégies d’adaptation

Avoirs relatifs aux moyens 
d’existence

 0,5-1 /10 000/jour, TMM5 1-2/10 000/jour
10-15 % (indice poids-taille <-2 Z-scores), > à la normale, en augmentation
épidémies, en augmentation
manque de garanties; 2 100 kcal par personne/jour, obtenues par 
dilapidation des avoirs relatifs aux moyens d’existence
diversité très insuffisante du régime alimentaire
7,5-15 litres par personne/jour, obtention par dilapidation des avoirs relatifs 
aux moyens d’existence
tendance nouvelle; diffusée
conflit peu diffus, de faible intensité
‘stratégies de crise’; indice de stratégie de survie (CSI) > à la référence; en 
augmentation 
épuisement, ou perte d’accès, accéléré et critique

Soutenir les moyens d’existence et protéger les groupes vulnérables
Interventions stratégiques et complémentaires pour un accroissement 
immédiat de l’accès et des approvisionnements alimentaires, ET pour 
soutenir les moyens d’existence 
 Mise en place sélective d’un soutien sectoriel complémentaire (par 
exemple, eau, logement, hygiène publique, santé, etc.)   
  Interventions stratégiques au niveau national et des communautés 
pour créer, stabiliser, réhabiliter ou protéger les avoirs prioritaires 
relatifs aux moyens d’existence 
Élaborer ou mettre en œuvre un plan de contingence 
Surveillance étroite des indicateurs de résultats et de processus 
pertinents
Tirer parti de la crise pour corriger les causes structurelles sous-
jacentes 
Plaidoyer

Taux brut de mortalité 

Malnutrition aiguë
Maladies

Accès à la nourriture /
Disponibilités 

Diversité du régime alimentaire
Accès à l’eau / Disponibilités 

Dénuement/Déplacement
Sécurité civile

Stratégies d’adaptation
Avoirs relatifs aux moyens 

d’existence

1-2 / 10 000 / jour, >2 fois le taux de référence, en augmentation;  TMM5 
>  4/10 000/jour
>15 % (indice poids-taille <-2 Z-scores), > à la normale, en augmentation
pandémie 
grave insuffisance des garanties; incapacité d’accéder à 2 100 kcal par 
personne/jour
consommation régulière de 2-3 grands groupes d’aliments, ou moins 
< 7,5 litres par personne/jour (utilisation par l’homme uniquement)
concentré; en augmentation
conflit diffus, de forte intensité
‘‘stratégies de détresse’; indice nettement > à la référence
épuisement, ou perte d’accès, quasi total et irréversible

Protection urgente des groupes vulnérables
Amélioration urgente de l’accès aux aliments au travers d’interventions 
complémentaires 
Mise en place sélective d’un soutien sectoriel complémentaire (par 
exemple, eau, logement, hygiène publique, santé, etc.)   
Protection contre la perte complète des avoirs relatifs aux moyens 
d’existence et/ou soutien en faveur de l’accès à ces avoirs 
Surveillance étroite des indicateurs de résultats et de processus 
pertinents 
Tirer parti de la crise pour corriger les causes structurelles sous-
jacentes 
Plaidoyer

Taux brut de mortalité 
Malnutrition aiguë

Maladies
Accès à la nourriture / 

Disponibilités 
Accès à l’eau / Disponibilités.

Dénuement/Déplacement
Sécurité civile

Avoirs relatifs aux moyens 
d’existence

> 2/10 000 /jour (exemple: 6 000 /1 000 000 /30 jours)
> 30 % (indice poids-taille <-2 Z-scores)
pandémie
insuffisance extrême des garanties; approvisionnements très inférieurs à 2 
100 kcal par personne/jour
< 4 litres par personne/jour (utilisation par l’homme uniquement)
à grande échelle, concentré 
conflit diffus, de forte intensité
perte effective totale; effondrement 

Protection très urgente des vies humaines et des groupes vulnérables 
Assistance complète pour les besoins essentiels (par exemple, eau, 
logement, hygiène publique, santé, etc.)
Révision immédiate des cadres politiques ou juridiques, le cas échéant
Négociations avec diverses parties prenantes politiques et 
économiques
Tirer parti de la crise pour corriger les causes structurelles sous-
jacentes 
Plaidoyer

Niveaux d’alerte 
rapide

Probabilité
(d’aggravation de la 

phase)

Sévérité
(de la phase 

d’aggravation)

Description générale des événements adverses et 
variations dans les indicateurs de processus

Implications pour l’action

Inconnue/
Encore à définir 

Sans objet
événements adverses: Occurrence ou risque d’occurrence 
d’évènements adverses ayant un impact négatif sur les systèmes 
de moyens d’existence; vulnérabilité faible ou incertaine
Indicateurs de processus: faible variation négative par rapport 
à la normale 

Surveillance étroite et analyse attentive

Élevée
Déterminée par la 
classification de la 

phase et indiquée par 
les rayures diagonales 

sur la carte

événements adverses: Occurrence ou risque d’occurrence 
d’évènements adverses ayant un impact négatif sur les systèmes 
de moyens d’existence; vulnérabilité modérée
Indicateurs de processus: variation négative importante par 
rapport à la normale

Surveillance étroite et analyse attentive
Révision des plans de contingence
Renforcement des interventions correspondant à 
la phase actuelle

Très élevée; ‘plus 
probable qu’improbable’

événements adverses: Occurrence ou risque élevé  d’occurrence 
d’évènements adverses ayant un impact négatif sur les systèmes 
de moyens d’existence; vulnérabilité élevée
Indicateurs de processus: importantes et multiples variations 
négatives 

Mise en œuvre en interventions préventives 
avec urgence accrue pour les populations à haut 
risque
Plaidoyer

Alerte

Risque 
modéré

Risque 
élevé

Tableau de référence du Cadre intégré de classification de la phase humanitaire et de la sécurité alimentaire (FAO/FSAU, mai 2006)
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Analyse de la situation en Somalie, projections pour la période postérieure à la campagne 
Deyr 2005/06, de janvier 2006 à juin 2006



induits par une situation déficitaire, où les 
“besoins humanitaires” sont considérés 
comme des déficits requérant des biens et 
des services immédiats. Cela peut souvent 
entraîner un accroissement des risques et de 
la vulnérabilité, ou bien miner la résilience de 
l’économie alimentaire. 

Par ailleurs, l’introduction de l’analyse 
des interventions demande des évaluations 
d’urgence pour établir la priorité des 
différentes interventions possibles sur la base 
d’un examen plus approfondi des possibilités 
et des contraintes d’une situation donnée. 

La valeur opérationnelle du Cadre intégré 
tient non seulement à la définition de 
critères de référence pour une analyse 
rationnelle de la situation, mais aussi dans 
l’établissement d’un lien spécifique entre 
la situation déclarée et les interventions 
appropriées reposant sur l’action sur deux 
fronts de la FAO. Cette action associe une 
croissance agricole et un développement 
rural durables et généralisés, à des 
programmes ciblés visant à améliorer 
l’accès direct des plus démunis à la 
nourriture.

Le cadre d’intervention vise aussi bien les 
besoins immédiats que les interventions à 
effectuer à moyen et à plus long terme pour 
atteindre trois grands objectifs: atténuer 
les effets immédiats, soutenir les moyens 
d’existence et traiter les causes sous-
jacentes et structurelles.

L’inclusion de la composante 
“interventions possibles” assure des 
interventions mieux adaptées aux situations 
spécifiques. Cet élément marque donc 
une dérogation aux modes d’évaluation 

Applications futures du 
cadre intégré
Au niveau régional et international, le 
Cadre intégré influe sur les décisions 
au-delà du contexte somalien. Il a par 
exemple été récemment appliqué en 
tant qu’outil analytique dans la Corne 
de l’Afrique, à l’occasion de la crise 
due à la sécheresse. Il a constitué un 
outil particulièrement intéressant pour 
le Comité permanent interorganisations 
des Nations Unies et pour le Bureau de 
coordination des affaires humanitaires 
(BCAH) des Nations Unis. Le Cadre 
intégré peut également apporter une 
contribution utile aux initiatives 
conjointes de la FAO et du PAM au 
titre du Cadre d’analyse des besoins 
de la procédure d’appels communs 
interinstitutions des Nations Unies pour 
2006. De plus, il contribue à la mise au 
point de protocoles d’intervention et 
de systèmes d’information appropriés 
au sein de la FAO dans le cadre du 
Programme de partenariat FAO/Pays-
Bas et du Programme CE-FAO sur 
l’information pour l’action en matière de 
sécurité alimentaire.

Autres références

FAO/FSAU 2006. Integrated Food 
Security and Humanitarian Phase 
Classification: Technical Manual 
Version 1. Nairobi, FAO/FSAU 
Technical Series IV.11 (http://www.
fsausomali.org/uploads/Other/785.pdf )
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Application du cadre intégré à la Somalie:  L’analyse de la situation
Le Cadre intégré prend appui sur les normes et les classifications reconnues au niveau international pour soutenir une stratégie 
d’analyse globale et fondée sur des preuves. Il met en relief la nécessité de disposer d’informations systématiques concernant la 
situation en matière de sécurité alimentaire, en période de référence et de pré-crise, qui serviront de base d’évaluation dans les 
pays susceptibles d’être confrontés à des catastrophes récurrentes et à des crises prolongées. 

La carte 1 est une représentation visuelle (protocole cartographique) du système de classification du Cadre intégré, basée sur les 
projections récentes de la FSAU concernant la sécurité alimentaire pour la campagne Deyr 2005/06. Cette carte fait apparaître 
certains éléments spécifiques du Cadre intégré aux fins de l’analyse de la situation en matière de sécurité alimentaire.

Les éléments représentés sur la carte sont les suivants:

L’analyse des zones de subsistance 
permet de mieux comprendre comment 
les populations appartenant à un système 
de subsistance donné se procurent 
généralement leur nourriture et leurs 
revenus, quel est leur type de dépenses et 
quelles sont leurs stratégies d’adaptation. 
L’approche de l’économie des ménages, 
telle qu’elle a été élaborée par Save the 
Children/Royaume-Uni et par le Food 
Economy Group, est tout à fait applicable 
à cette analyse. La dotation en biens de 
subsistance, notamment la caractéristique 
principale de référence, est prise en 
compte et montre dans quelle mesure leur 
interaction avec les institutions permet (ou 
entrave) la subsistance. 

Gravité de la situation (classification 
de la phase):  le Cadre intégré couvre 
l’éventail complet des différentes situations 
alimentaires – de la sécurité alimentaire 
générale à la famine. Il indique les 
interventions nécessaires en matière de 
sécurité alimentaire pour chaque phase, 
et non pas seulement en cas d’urgence. 
L’inclusion de la phase 3, Crise alimentaire 
aiguë avec précarité des moyens 
d’existence, souligne l’importance d’une 
bonne compréhension de la dynamique des 
moyens d’existence et de leurs liens avec la 
sécurité alimentaire. 

Couverture géographique: la zone de 
subsistance est l’unité de base du Cadre 
intégré aux fins de l’analyse spatiale. 

Causes immédiates et prochaines:  les 
caractéristiques d’une crise donnée 
sont définies sur la base d’une bonne 
compréhension des dangers, des 
vulnérabilités et des causes sous-jacentes. 
Le cadre intégré tient notamment compte 
du risque, qui indique la probabilité 
d’un danger, d’une exposition et de 
vulnérabilités spécifiques des systèmes 
de subsistance. 

Tendances prévues/scénarios: alors 
que la classification de la phase décrit la 
situation actuelle ou imminente pour une 
zone donnée, les niveaux d’alerte rapide 
constituent un outil prévisionnel pour la 
communication sur le risque d’une phase 
d’aggravation.
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Les notes d’orientation sont des documents de travail. Veuillez faire parvenir vos commentaires à l’adresse suivante: ipc@fao.org  
Ce document est disponible en téléchargement sur le site: ftp://ftp.fao.org/es/ESA/policybriefs/pb_03_fr.pdf
IPC Technical Manual: http://www.fao.org/docrep/009/a0748e/a0748e00.htm

Application du cadre intégré à la Somalie: les interventions 
possibles


